
 
 

 
  

 

 

 

le PCF suresnois et toutes les 
composantes de « tous 
ensemble à gauche pour 
Suresnes » affirment être 
disponibles pour conclure une 
liste commune de toute la 
gauche et des Verts  dès le 
premier tour des élections 
municipales. 
 

Nous avons adressé dans ce sens 
un courrier à Xavier Yacovelli qui est le candidat du PS et des Verts indiquant que cette unité serait 
facilité dans la mesure où nous pourrions affirmer ensemble et dans l’action, des valeurs de solidarité 
et de refus de l'austérité.  

Cette liste nous semble nécessaire car  à Suresnes aucune force de gauche n’est 
capable de battre seule la droite. 

En effet nous constatons que de nombreux maires et des élus municipaux socialistes, en conformité avec les 
prises de position qui étaient les leurs sous la politique de Nicolas Sarkozy, continuent aujourd’hui à lutter 
contre les politiques d’austérité. Par exemple, ceux qui refusaient alors la diminution des dotations budgétaires 
continuent aujourd’hui à la combattre. Le front commun que nous avons mené avec ces élus contre l’austérité 
budgétaire hier reste de mise aujourd'hui.  

Nous affirmons notre volonté de mettre un terme à 31 ans de politique à droite dans 
notre municipalité. Cela ne se fera pas sans union. 

Le PCF et  « tous ensemble à gauche pour Suresnes » sont incontournables. 

Ces prochaines élections municipales de mars 2014 vont constituer un moment important de l’expression 
citoyenne et démocratique de proximité dans notre pays. 

Ce sera le premier scrutin sur l’ensemble du territoire national depuis les élections 
législatives qui ont suivi l’élection de François Hollande, mais dans un contexte 
sensiblement différent de celui des municipales de 2008 à plus d’un titre. 

 Le contexte social s’est beaucoup dégradé après les crises de 2008/2009. L’austérité actuelle renforce 
encore les difficultés de vie, le chômage bat tous les records et ne cesse de monter. Le gouvernement ne 
propose pas de réelle alternative aux politiques libérales précédentes en faisant des choix qui tournent le 
dos à nombres d’engagements de campagne de François Hollande.  

 La politique est également en crise avec les affaires récentes qui, de Cahuzac à Guéant et l’affaire Tapie, 
favorisent le sentiment de « tous pourris » et renforce le scepticisme croissant envers la politique  

 

 

Vos élus communistes suresnois : 

Gisèle Cailloux, Rodolphe Balensi, 

Paule Ballut 

 

 



Quel sera l’impact de tout ceci sur le choix des électeurs au moment des 
municipales ?  

Qu’on le veuille ou non, l’état de l’opinion au plan national pèsera sur le vote au plan local.  

Nier cet état de fait relève de la politique de l’autruche. Il suffit d'écouter, et tous les responsables de 
gauche l'entendent  comme nous, ce qui se dit sur les marchés de 
Suresnes, les entreprises, dans l'électorat de gauche. 

Personne n’a intérêt à se retrouver au local dans la même 
situation qu'au national, avec le sentiment que le changement de 
« tête » se traduit par une même politique en matière économique et 
sociale. 

Le succès de notre mobilisation contre M. Dupuy tiendra à la 
capacité de la gauche à affirmer clairement son engagement 
commun de combattre les politiques d’austérité en faisant en 
sorte que nos exigences locales puissent être le point d’appui 
d’un changement de cap national.  

C'est le seul moyen d'échapper au « vote sanction » et 
à l’abstention massive. 

Pour Suresnes, la droite a favorisé les constructions de 
logements très chers depuis 31 ans.  

Les nouvelles catégories de classes moyennes, plus nombreuses 
aujourd'hui à Suresnes, sont elles-aussi en butte aux difficultés de 
pouvoir d'achat et d'emploi. Le commerce de proximité est en berne. 

Le taux de logements sociaux est passé de 45% à 37%. 
Et encore…  
Ce taux englobe désormais une grande part de logements PLS dont 
les loyers très élevés (1200 euros et plus) ne sont accessibles qu’à 
des gens un peu moins en difficulté, mais qui doivent y consacrer une large part de leurs revenus et 
qui de ce fait, voient leur pouvoir d’achat fortement amputé.  

C’est la raison pour laquelle, malgré ses efforts de modification sociologique de la population 
qui ont commencé dès son élection en 1983, M. Dupuy a échappé de peu au couperet en 2008, 
puisqu’il n’a été réélu qu’avec 211 voix d’avance.  

Les femmes et les hommes qui souhaitent que 2014 sonne le départ de M. Dupuy, 
attendent aussi un véritable changement de politique au niveau de la ville.  

Dupuy est certes usé, mais il est aussi rusé, comme il l'a montré en 2008 en intégrant sur sa liste des 
socialistes comme Jean-Pierre Respaut ou encore la verte Aline Beaugean-Lebuisson. 

Conscient d’une nécessaire transition, il est probable qu’il  mène sa liste sans mentionner le passage 
de relais qu'il s'apprête à faire à un élu UMP, une fois l'élection passée et à s’appuyer sur le renfort de 
l’extrême droite.  

La présence annoncée d'une seconde liste de droite conduira sans doute à une 
division au premier tour, mais permettra de rassembler à droite plus largement au second tour 

sur le seul mot d'ordre : « tous contre la gauche ».  
 

 

L’avis de Rodolphe 

Balensi 

Pour Battre Dupuy, l’union  

est nécessaire.  Mais cette 

union doit reposer sur 

l’action déterminée de tous 

pour une politique 

alternative à l’austérité, 

cette dernière interdisant 

toute avancée sociale dans 

la ville et dans le pays. 

 



 

Ouvrir la perspective d’un succès de la gauche 

Une victoire commune sera possible sur la base d'une volonté de progrès dans un grand nombre de 
domaines qui nécessitent notamment le développement des services publics, avec la construction de 
logements sociaux répondant aux besoins de la population suresnoise, comme la réouverture des 
centres de sécurité sociale et de la Poste du quartier Liberté, l’amélioration de l’accès aux soins avec 
plus de moyens, et donc plus de personnel pour l’hôpital Foch, le développement des services publics 
de la petite enfance, des transports publics et pour les personnes âgées, particulièrement 
malmenées ces dernières années … 

 

Ce projet doit se développer dans le cadre du déploiement d’une démocratie 
participative active et décisionnelle. Cela permettra aux citoyens de s’engager dans la vie 

de la ville et de décider. 

Il y aura des luttes à mener …  

 Aujourd’hui, les collectivités territoriales sont confrontées à un douloureux « effet ciseaux » : 
d’un côté, l’aggravation de la situation sociale du plus grand nombre et des transitions 
démographiques et écologiques qui appellent plus de dépenses sociales et plus de services 
publics ; de l’autre, des recettes fiscales en berne depuis la suppression de la taxe 
professionnelle avec des dotations de l’État en fort recul.  

Les changements souhaitables pour Suresnes ne peuvent se concevoir que dans 
l’action aux côtés des suresnois pour plus de moyens financiers, sans augmentations 

d'impôts, faute de quoi nous serions condamnés à l'impuissance et donc à l’échec. 

Exiger de l’état ! 

Il nous faut donc obtenir le respect des 
engagements de l’État sur les financements des 
communes au travers des dotations budgétaires, 
les subventions pour des logements sociaux de 
qualité, pour un urbanisme humanisé avec la 
décentralisation des services publics : mairies 
annexes, centres de santé annexes, écoles, 
bibliothèques, etc. Mais aussi Pour l’abolition de  
la loi Boutin qui casse le logement social et de la 
loi Bachelot qui casse l’hôpital. 

Exiger des Banques ! 

L’action de la future municipalité, que nous 
appelons de nos vœux, nécessite également 
une autre politique bancaire favorisant les crédits au développement urbain municipal à des taux 
attractifs. Suresnes n’est pas la seule ville à avoir contracté des emprunts toxiques, une pratique 
commune à de nombreuses villes dirigées par toutes les familles politiques. Il faut contraindre les 
banques à appliquer une politique d’aide à l’investissement de notre collectivité à des taux 
raisonnables !  
 

 



 

Les citoyens doivent aussi être associés pour construire un accord et pour nous 
engager sur des contenus. 

 

Le peuple doit être associé publiquement pour travailler à la visée politique et au processus de 
rassemblement très large permettant : 

 d’agir pour une autre politique,  

 la conclusion d’une liste commune respectant l’équilibre entre les formations (1/3 « tous 
ensemble à gauche » 2/3 PS /EELV sur la base de 2008) et la répartition des responsabilités au sein 
de cette équipe.  

Le PCF propose dès à présent de prévoir un calendrier de rencontres exploratoires publiques  sur ce 
que pourrait être le contenu d’une politique différente de celle pratiquée par la droite à Suresnes et sur 
ce que nous comptons entreprendre pour nous donner les moyens de cette politique. 

La tenue de ce type de réunion serait  un engagement fort des partis et personnalités de 
gauche au plan local. 

Voilà ce que nous proposons aux citoyens. 

Nous voulons constituer, avec toutes les forces de gauche, les premières bases d’un travail commun 
pour construire, avec les suresnoises et suresnois, un projet qui réponde aux attentes du plus grand 
nombre.  

 

Deux moyens de participer à l’action pour battre la droite  
                                            

 

 

 

 

 

          Rejoignez  

 

Nom : …………………Prénom : …………………. 

Adresse :………………………………………………. 

Courriel :………………….@.......................... 

Tél :………………………Mobile :……………………

. 

 

        Rejoignez 

 

Nom : …………………Prénom : …………………. 

Adresse :………………………………………………. 

Courriel :………………….@.......................... 

Tél :………………………Mobile :……………………

. 

Tous ensemble à Gauche  

 

Contact : section PCF - espace Paul PAGÈS - 42 bis rue de Verdun 92150 Suresnes - Tél : 06 23 14 45 51 

suresnes.pcf.fr 


